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L'Assemblée générale annuelle de l'APEX*Ulis aura lieu

 le samedi 25 janvier 2025 à 9h30,

à la Maison des  Associations des Ulis.

Auteurs, distributeurs, amis de l'APEX*Ulis,

et  vous lecteurs, vous serez les bienvenus.

Bonne année 2025

La planète « chauffe ». Les bouleversements du
climat provoquent des tempêtes, des cyclones, des
inondations ou une extrême sécheresse avec ses
incendies.

Nos dirigeants mondiaux se réunissent pour apporter
des solutions mais les conclusions des différentes
COP ne sont pas à la hauteur des attentes
nécessaires.

Les efforts positifs de sensibilisation des populations
au niveau de l’alimentation, des déchets, des
transports, de l’énergie amènent quelques réalisations
concrètes locales. De même les initiatives  locales
collectives en faveur de la Paix et de la Solidarité
contribuent aux solutions locales et internationales.

Abordons ce deuxième quart de siècle en développant
toutes ces initiatives où chacun par son  engagement
prendra part à la construction d’une société plus
responsable.

Aux Ulis, Le Phare participe trois fois par an à
l’expression individuelle et associative et à l’information
de chacun.e. Notre Journal a besoin de vous, chers
lecteurs, bénévoles et distributeurs afin de renforcer
son équipe. Nous vous attendons nombreux à notre
prochaine Assemblée générale.

La Rédaction

Journal d'expression associative et individuelle
https://apexulislephare.fr
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À Monique Troalen
la démocratie chevillée au corps.

Femme de cœur, toujours souriante et
accueillante, elle était ouverte au
dialogue.

Pour Monique la démocratie n’était
pas un vain mot, ses engagements
politiques, associatifs, son inves-
tissement dans la vie de ses
concitoyens, a toujours été une
obsession, elle ne se satisfaisait pas
de la détresse humaine, ses convic-
tions profondes de solidarité, de
partage, d’une autre vision de la société respectueuse de
chacun, c’est cet esprit qui a toujours guidé ses actions.

Cette ville des Ulis, elle la connaissait par cœur, arrivée en
1970 avec Alain son époux, elle faisait partie des premiers
habitants, de ceux qui l’ont construite.En 1995, dans la droite
ligne de ses convictions elle devient élue communiste de
notre ville, 25 années au service des ulissien.nes, dont
3 mandats en tant qu’adjointe au Maire, avec entre autres la
démocratie participative ou la vie associative dans ses

délégations. C’est durant cette période qu’elle travailla avec

Pierre Piquepaille pour la création du « 4C » prémisse aux
Conseils de quartier. On lui doit la mise en place des premiers
Conseils des jeunes, des aînés, et l’installation des premiers
Conseils de quartier, entre-autres. L’implication des citoyens
dans la vie de la cité et associative lui paraissait fondamentale.
Nous lui devons la mise en place du premier Conseil de la Vie
Associative. Ses engagements dépassaient nos frontières
puisque depuis le jumelage des Ulis avec Sedhiou, elle n’a
eu de cesse d’œuvrer pour une véritable coopération
décentralisée entre nos 2 villes. Elle fut aussi présidente du
Comité de Jumelage ces dernières années.
Son combat infatigable contre les injustices trouvait aussi
écho dans son engagement à la CNL (Confédération
Nationale du logement) dont elle était la présidente pour
l’Essonne.
En 2020, ayant quitté ses fonctions municipales, elle était
devenue membre du Conseil des ainés, mais également
membre du Comité de Rédaction de notre journal associatif
Le Phare.
Cette vie bien remplie, au service des autres et de ses idéaux,
fut d’ailleurs récompensée de l’Ordre National du Mérite.
Merci Monique pour tout ce que tu as apporté à notre ville.
Toutes nos condoléances à Alain son époux, à ses enfants
et petits enfants.

Annick Le Poul

À Fernand Mondoloni
Fernand est né en 1929 à Toulon. Il a poursuivi sa scolarité
jusqu’au Bac Lettres, d’où son goût des livres. Avec la JEC, il
organisait des sorties, des camps de jeunes autour de Toulon.

Pour aider sa maman, à 20 ans, il s’engage dans l’armée à
l’École d’Application des Transmissions. Il sera affecté à
Saïgon, à la formation des opérateurs radio des troupes
autochtones du Cambodge, du Laos et du Vietnam.

De retour en France, il est affecté à Supélec, pour la for-
mation au système de télécommunication des futurs ingé-
nieurs. Il y rencontre Elisabeth avec qui il se marie, en juin
1962. Ils auront 2 filles : Martine et Bénédicte.

Son affectation suivante est en Algérie. Il se forme sur la
nouvelle technique de modulation en BLU (Bande Latérale
Unique) et met en œuvre les postes radios de
l’Armée de Terre. En 1965 : il est affecté au Service des
Transmissions de l’École Polytechnique.

Après plus de 15 ans de service, il quitte l’armée et est
embauché à Supélec. La famille habite Paris jusqu’en 1970
et aux Ulis de 1975 à 2017. Ils auront 5 petits-enfants et
3 arrière-petits-enfants.

Crédits photos : sans  indication spécifique, les photos publiées sont celles des auteurs des articles ou des membres de la Rédaction.
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Fernand était guidé par l’exigence de
la fraternité et de la valorisation de
ses interlocuteurs, toujours soucieux
des autres, préoccupé par la transmis-
sion, la diffusion du savoir.

Aux Ulis, il s’est impliqué dans la vie de
la commune, dans la création de son
église. Il a soutenu le premier maire des
Ulis, s’engageant dans des commis-
sions municipales, dans leur résidence
Tournemire (copropriété, activités cul-
turelles), dans l’Union des Associations des Ulis et
l’APEX*Ulis, au Secours Catholique avec Elisabeth (aide
au logement, accueil des demandeurs d’asile), à Supélec pour
les étudiants étrangers.

Il  se passionna pour la réalisation d’une caméra de TV et d’un
récepteur TV à disque perforé de Nipkow (télévision mécani-
que) visible au Musée des Arts et Métiers.

Fernand était un homme d’une grande droiture, juste,
altruiste, généreux, engagé, modeste. Il s’est éteint à Amiens
le 3 décembre 2024.

Extraits des textes lus lors des obsèques
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Remerciements à toutes les asso-
ciations, les commerçants, les collec-
tivités, les particuliers bénévoles, qui
par leurs contributions, ont permis
l’élaboration du Téléthon des Ulis
2024 et un versement de 5 515 € à
l'AFM-Téléthon.

Les services des Ulis (Vie associative,
Communication, Centre Technique
municipal), le lycée de l’Essouriau,
l’hôpital GHNE.
Les commerçants : Centre commercial
Ulis2, boulangeries (La Boulange du mar-
ché et celle de  Mondétour), Diagonal au

Centre commercial des Amonts, JeSurfe.fr.

Les associations participantes :
APEX*Ulis, APOGÉ, AVAG, BLADI, CES,
CIFORDOM, Cœur Miséricordieux, EMU,
Facilys, France-Bénévolat, Patch’Passion,
RINNA, UAU. Et tous les bénévoles.

Le Collectif Téléthon

Les articles pour Le Phare n°87
devront parvenir à la Rédaction

avant le 15 mars 2025

Vendredi 29 novembre, c’est reparti
pour une nouvelle édition du Téléthon
à l’Essouriau !

Cette année, 21 équipes de coureurs
s’élancent pour les 42 km de course
autour du lycée.

Comme pendant les 2 dernières
semaines, dans le hall du bâtiment B,
des bonbons, des boissons et des
crêpes et gâteaux sont vendus par des
élèves volontaires et les personnels
du lycée organisant le Téléthon.
Bravo aussi aux 8 équipes de Foot salle
pour leur engagement.

Au final, nous allons pouvoir verser
3 623 € à l’AFM-Téléthon.

Un grand merci à l’AVAG pour les jeux
prêtés pour animer ce vendredi après
midi ainsi qu’à la mairie des Ulis pour
la machine à pop-corn, qui a remporté
un beau succès !

Pour continuer cette belle mobilisation,
le lycée a accueilli lundi 9 décembre
une ingénieure de recherche à l’ISTEM,
Emilie Pellier mobilisée sur les traite-
ments innovants. Des centaines
d’élèves ont pu participer à ces pré-
sentations autour des maladies
génétiques et au défi relevé par les
équipes du Généthon et des
laboratoires partenaires.

Bravo et merci à tous !
On sera encore au RDV

vendredi 5 décembre 2025 !

Les  « Seconde 4 »

Stand au Centre  Commercial Ulis2
              avec concert de l'EMU

Petit déjeuner au Marché

Au lycée Au Groupe Hospitalier Nord Essonne

3
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À Koréra-Koré, comme dans tout le
Mali, outre l’impact des évènements  en-
dogènes (coup d’état, djihadisme, etc.)
les conditions de vie sont très fortement

perturbées par les conflits extérieurs et l’évolution clima-
tique. Dans cet environnement, il est facile de comprendre
que les conditions de vie, notamment celles des villageois.es
de Koréra-Koré, ne se sont pas améliorées et que les
besoins demeurent immenses.
Depuis 1992 l’association Acteurs du Jumelage Koréra-
Koré-Bures-sur-Yvette (AJUKOBY) pilote les activités
de ce partenariat.

Là-bas : continuer à réaliser des projets

Le coup d’état militaire d’août 2020 au Mali a entraîné
une détérioration des relations diplomatiques franco-
maliennes. En novembre 2022, le gouvernement français
annonçait l’arrêt de l’Aide publique au développement
(APD) privant l’AJUKOBY d’une partie non négligeable
de ses ressources pour agir à Koréra-Koré. Pour
sa part, le gouvernement malien décidait d’interdire
toutes les activités françaises avec appui public (finan-
cier ou technique).

La restriction aux financements privés (dons, fondations)
a mis à mal nos projets, sans remettre en cause notre
volonté de maintenir des liens avec la commune de Koréra-
Koré.

Il nous faut être moins ambitieux et continuer :

• Accès à l’eau potable et assainissement : nous avons
élaboré, pour le village de Kourté, un projet moins coûteux
apportant néanmoins une amélioration de la disponibilité
en eau potable. Le forage est réalisé. Il reste à installer le
pompage solaire, le château d’eau et les bornes-fontaines.

• Appui à l’école : matériels, fournitures et livres scolaires
pour l’enseignement fondamental (écoles primaires
et collège).

Contacts

AJUKOBY
www.ajukoby.org

ajukoby91@gmail.com

L'AJUKOBY continue
 au-delà des aléas politiques

Avec sa connaissance du terrain et des entreprises,
l’AJUKOBY en coordination avec la mairie de Koréra-
Koré, traite directement avec les prestataires.

Ici : découvrir et partager les cultures

africaines

La culture interroge le monde dans lequel nous vivons, elle
permet de mieux le comprendre et d’apprendre ses réalités.
Elle doit être accessible au plus grand nombre. Dans ce
sens, chaque année l’AJUKOBY propose les journées
AfricaBures.

L’édition 2025 se déroulera du
21 janvier au 8 février

au Centre culturel Marcel Pagnol
(rue Descartes à Bures-sur-Yvette) :

• Exposition : arts plastiques
africains contemporains ;

• Ciné-débat : Banel & Adama,
mardi 21 janvier, 20h30 ;

• Dîner-concert :   
Soul revue experience ,
samedi 1er février, 20h ;

• Théâtre : Ying & Yombé,
jeudi 6 février, 20h30.

Jean-Luc Gaget
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Une journée
d’échanges culturels
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Le dimanche 22 septembre 2024, l’association BLADI
qui œuvre en France et au Maroc, a organisé dans la salle
de Courtaboeuf des Ulis, une journée d’échanges inter-
culturels avec des stands associatifs d’expositions.
Ces associations bien que françaises, sont aussi de plu-
sieurs autres nationalités telles que :
Cœur Miséricordieux (Cameroun), CIFORDOM (Dom-
Tom), ACPRC (Cameroun), RINNA (Côte d’Ivoire),
Maternelle et infantile (Mauritanie), SAMARAART
(Tunisie), RITSUKO (Japon), avec le partenariat de
l’Union des Associations des Ulis.

Nous avons été
hononorés par la
présence de Mon-
sieur Si Mohamed El
Hjiri, consul général
du Maroc, Monsieur
Clovis Cassan,
maire des Ulis et
Monsieur Albert El
Harrar que nous te-
nons à remercier,
ainsi que plusieurs
autres personnalités associatives, politiques et publiques.

Pour l’occasion, un Appel à dons a été fait. Ces dons
serviront pour nos actions humanitaires en France et au
Maroc. Nous vous les présenterons le moment venu.
L’association BLADI  tient à remercier tous les partici-
pants, les personnalités et les intervenants.
Nous avons toujours besoin de vos dons. La route est
longue et il y a encore beaucoup de choses à faire.

Rachida Abouanane
Présidente de BLADI

association.ashb@gmail.com

Samedi 18 janvier 20h30 et dimanche 19 janvier 17h
au Centre St-Jean XXIII aux Ulis et

samedi 25 janvier à 20h30 à la Terrasse à Gif-sur-Yvette.

Au programme :
Symphonie Dell’ Arte avec

Salieri : Falstaff - ouverture
Mozart : Symphonie no40
Kabalevsky : Les comédiens
Nielsen : Mascarade - ouverture
Franz Lehar : La veuve joyeuse
Fauré : Masques et bergamasques
Dvorak : Humoresque op.101
Khatchatourian : Mascarade.

Derrière le masque, la musique
s’attache à révéler les différentes

facettes du genre humain. Lors d’une soirée joyeuse et
intense, l’orchestre vous offrira une large fresque de
l’expression humaine telle que la Commedia Dell Arte.

Vous pouvez réserver vos places sur notre site
https://www.odyssee-symphonique.com/concerts
ou sur billetreduc ou sur place lors des concerts.

M. A. Stenko
Chargée de communication

de l'Odyssée Symphonique

L’Odyssée Symphonique
Concert des Rois 2025

Le Choeur du campus d'Orsay
Le dimanche 2 février 2025 à 16h.

L’amphithéâtre Henri Cartan,
bât. 427, Campus d’Orsay
deviendra un grand "Salon de
musique" et vibrera au son d’un
florilège de mélodies françaises
écrites par les plus célèbres
compositeurs et compositrices
du XIXe siècle :
Berlioz, Debussy, Fauré,
Poulenc, Holmès, Bonnis,
Massenet.

Vous pouvez réserver vos places sur
CESFO, à l'Office de tourisme ou

sur billetreduc ou sur place lors des concerts.
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7e Soirée Solidarités - Droits des peuples et écologie
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1re table ronde : le droit à l'alimentation

Dans le cadre du Festival des Solidarités 2024 (Festisol) à Orsay et les Ulis, l’UAU avec le Collectif Solidarité des Ulis
et la Municipalité, a organisé sa 7e soirée le 22 novembre à la MPT des Amonts. Comment des associations locales
prennent en compte les droits des personnes Femmes et Hommes, dans les actions d’écologie locales ou internationales.

Pour CES et AMAP Ulis, une

alimentation saine et choisie

Ce projet s’inscrit dans l’esprit de mise
en place d'une Sécurité Sociale de l’Ali-
mentation (SSA) qui doit permettre un
accès universel à une alimentation choi-
sie par les citoyens et en rémunérant
les paysans producteurs.

En septembre 2019, CES crée l’AMAP
Ulis, (Association pour le Maintien
d’une Agriculture Paysanne). Nous
avons décidé d’enrichir notre alimenta-
tion en produits frais et de développer
des circuits courts et de proximité pour
concourir à la transition écologique du
modèle agricole.
Nous avons proposé à nos adhérents la

mise en place de paniers solidaires, pour
favoriser l’accès des personnes les plus
démunies aux catégories d’aliments les
plus sains. Dans un contexte où l’alimen-
tation durable et la solidarité sont au cœur
des préoccupations des citoyens, CES
a mis en place, en septembre 2023 des
ateliers cuisine De la Terre à l’assiette.

L’objectif est de :
• En partenariat avec la MPT de
Courdimanche, soutenir la participation
et accompagner des personnes en situa-
tion de précarité alimentaire.
• Éduquer au goût, à la saisonnalité et
aux bonnes pratiques alimentaires.
Public visé : Quartiers Prioritaires de la
Ville, avec l’aide financière du Fonds de

participation du Conseil Citoyen. Plus de
60 recettes réalisées et repas partagés.
Poursuite de l’Atelier de septembre
2024 à juin 2025 et nous envisageons
d’éditer un recueil avec des recettes de
légumes de saisons, facile à lire et à
comprendre.

Un projet de loi a été déposé à l’Assemblée
Nationale le 15 octobre 2024 concernant
une expérimentation vers l’instauration
d’une SSA. Cette proposition de loi
prévoit de fixer, 3 principes indispensables
pour construire ce régime de démocratie
alimentaire : principe d’universalité,
principe de solidarité et principe de
conventionnement démocratique.

Régis Grimault

Cœur Miséricordieux aide

les plus démunis
En région parisienne, nous aidons  les
sans-abris, les migrants, les enfants de
la rue et les orphelins. Une fois par mois,
nous faisons des maraudes, nous distri-
buons des colis alimentaires et des produits
de première nécessité, permettant aux
bénéficiaires de se sentir humains et aimés.
Nous faisons aussi du porte à porte aux
Ulis où nous distribuons des colis alimen-
taires pour permettre de garder leur
dignité à ceux qui ne veulent pas se
montrer dans les distributions alimentaires.
Nous aidons le Secours Populaire
Français, antenne des Ulis, pour deux
jours de distribution alimentaire par
semaine (plus de 300 familles béné-
ficiaires pour plus de 500 personnes).
Dans leur colis, on y trouve des produits
frais. L’association leur permet de
participer en donnant 1€ par personne
jusqu’à la limite de 5€ par famille, dans
le souci de garder leur dignité.

Aurélie Tama

Pour Appel Détresse, le droit à l’Alimentation est une priorité
Des actions sont menées à longueur d’année :
• Rédaction par les centres demandeurs d’une fiche d’expression des besoins
alimentaires par nature et en quantité qui seront expédiés par conteneur maritime.
Collectes de denrées alimentaires en France dans les supermarchés et expédition.
• Moderniser les savoir-faire : adaptation aux nouvelles conditions climatiques,
irrigation des terres, adaptation des variétés de céréales aux conditions locales.
• Développer des productions alternatives : petits élevages à la taille des foyers
(vieillards, handicapés, familles) lapins, poules, jardins potagers familiaux, piscicul-
ture. Entretien par les personnes hébergées, âgées, enfants des écoles.
• Aides financières pour les cantines scolaires.
• Accueil des jeunes enfants en situation nutritionnelle grave nécessitant une prise
en charge d’urgence dans les Centres Nutritionnels d’Appel Détresse. Ces cen-
tres spécialisés sauvent en moyenne 80% des enfants dénutris par une nourriture
adaptée et formation « obligatoire » des mamans.
• Aider et conseiller pour une meilleure organisation locale (création de coopéra-
tive agricole,  formation agricole dans des fermes pédagogiques).
Objectif final : accéder progressivement à l’autosuffisance.

Pierre-Yves Brousse

Exposition des associations
concernées ainsi

qu'AJUKOBY
à la MPT pendant un mois
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2e table ronde : le droit à l'eau

Pour Appel Détresse, le
manque d’eau potable
condamne l’homme à une

vie de misère.

L’insuffisance en eau potable est un
problème majeur pour les pays que nous
aidons. La distribution de l’eau potable
impose de disposer d’infrastructures dont
le financement est impossible pour les
populations locales. La consommation
des eaux de surface, de ruissellement,
de rivières est souvent cause de maladies
intestinales surtout chez les enfants.

Pas d’hygiène corporelle et pas
d’agriculture potagère sans eau.

Exemples de solutions financées par
Appel Détresse :

• Projet de captage de « source de
surface avec création de rizière » en
Guinée qui a permis d’organiser adminis-
trativement et socialement des villages,
de jumeler les travaux de captage des
sources et la création de rizières. Le
village peut compléter par un réseau de
distribution d’eau (fontaines de village).
• Réalisation de puits avec châteaux
d’eau, pompes photovoltaïques et
réseaux de distribution d’eau. Mais les
populations locales doivent exprimer
leur besoin et faire leur choix.

• Rendre les eaux potables : installation

Pour Cœur Miséricordieux :
une agriculture saine

et un forage

Le Cameroun a toujours vécu

l’écologie. Il est possible d’avoir un bon

rendement en faisant une agriculture

propre et saine. L’Association fait et

prône une agriculture sans pesticides.

Dans notre plantation de bananes,

ananas et cacao, nous utilisons du

compost et du fumier issus des déchets

alimentaires et des arbres coupés.

Comme engrais et pesticides, nous

utilisons la fiente de poule et de la

cendre. Grâce à cela, nous avons mis

en route un circuit court, de la fève de

cacao au fabriquant, qui nous permet

d’avoir à la fin un chocolat naturel,

chocolat qui a eu un prix au Salon de

l’Agriculture de Paris 2024.

Au Cameroun, dans la ville de Douala,

Cœur Miséricordieux a fait un forage

qui permet de donner gratuitement de

l’eau potable à la population, afin de

diminuer les maladies, augmenter leur

espérance de vie et surtout leur donner

le droit de vivre mieux.

Aurélie Tama

L’Association Tunisienne
de Permaculture (ATP),

l’un des 500 acteurs locaux soutenus par
le CCFD-Terre Solidaire dans 71 pays,
agit pour valoriser la diversité des
semences paysannes tunisiennes,
aujourd’hui menacée. Elle soutient l’agri-
culture biologique et développe des projets
éthiques économiquement viables.
L’association coordonne un réseau
d’agricultrices et d’agriculteurs se-
menciers qui mène un travail de terrain
précieux pour identifier et multiplier les
semences paysannes en Tunisie. Elle aide
également les jeunes ruraux à créer
leurs micro-fermes en permaculture.
Chaque année,  ATP organise la Fête des

Pour Aggl'eau : des
délégations de services

abusives pour l'eau potable

Organiser l’approvisionnement en eau po-
table, créer et entretenir un réseau de ca-
nalisation et enfin facturer les usagers est
une compétence des collectivités locales.
Deux modes de gestion possibles :
• Avec une régie publique, du per-
sonnel dédié prend en charge les
travaux de routine et les gros travaux
sont confiés à des entreprises de BTP.
• Avec une délégation de service,
un délégataire est choisi et pendant une
période définie est responsable et à ce
titre peut se rémunérer avec un certain
pourcentage sur les factures d’eau. Le
délégataire est chargé des équipements,
canalisations, compteurs, etc. mais
ceux-ci restent dans le domaine public.
Ce second mode est prépondérant sur
la CPS et Suez est en situation de quasi
monopole. La société a même poussé
son avantage jusqu’à considérer que
l’ensemble des installations de pro-
duction de l’eau potable à partir de la
Seine et de transport lui appartient. Cela
lui permet de facturer le m³ d’eau à un
prix de son choix sans subir les règles
des délégations de service public.

Aggl’eau CPS constituée en 2016 mi-
lite pour l’établissement d’une régie
publique sur le territoire, mettre fin au
quasi-monopole exercé par Suez. Ce
n’est pas une utopie : dix communes de
l’agglomération Cœur d’Essonne ont
observé jusqu’à -30 % sur le prix de l’eau
avec la régie publique établie en mai
2015 pour remplacer Suez.

Régis Vaillant
https://aggleau-cps.fr

de purificateurs d’eau au Togo.
• Aménagement en Guinée : construc-
tion de 11 châteaux d’eau enterrés.
• Centre d’accueil et d’insertion des
enfants des rues à Madagascar :
création d’une ferme modèle avec des
puits et irrigation par « pilotage
photovoltaïque  ».

Pierre-Yves Brousse
https://appeldetresse.fr/orsay/

(1)     La vidéo d’ATP :
https://vimeo.com/522373048

Plus sur les semences paysannes :
https://ccfd-terresolidaire.org/tunisie-
le-tresor-des-semences-paysannes/

Contact en Essonne :
ccfd91@ccfd-terresolidaire.org
Site : ccfd-terresolidaire.org

semences paysannes. Des agricul-
teur.trice.s semenciers, des jardiniers
amateurs, et des consommateur.trice.s y
échangent sur les enjeux de la
préservation des semences. Des paysans
se sont aussi organisés pour dévelop-
per un circuit de commercialisation de
leurs produits, du type AMAP. (1)

Philippe Vinçonneau
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3e table ronde : les habitants réemploient et trient

Le Repair Café de l'AVAG

Apprendre à réparer nos objets du
quotidien avant de les jeter est l’objectif
du Repair Café. Nous souhaitons ainsi
valoriser les savoir faire des habitants
(bénévoles bricoleurs), promouvoir l’anti
gaspillage, valoriser les circuits locaux
de recyclage des déchets non ménagers,
favoriser les dons.
Cela permet à chaque habitant.e  de  ne
pas grever son budget, ne pas rem-
placer des petits équipements encore
utilisables, acquérir à faible prix ou
gratuitement certains équipements.

Tout d’abord nous étions itinérants :
depuis 5 ans lors de nombreuses actions
au sein des quartiers pour nous faire
connaitre dans le cadre du Village des
Possibles, puis lors des Ulis en vert,
à la médiathèque tous les 15 jours et cet
été dans les chalets au Parc Urbain.

Notre action s’intégrant dans la politi-
que de transition écologique de notre
territoire, la ville nous a attribué un
local sous la passerelle Nord qui nous
permettra d’avoir une action hebdoma-
daire et pérenne début 2025. Nous espé-
rons trouver des bénévoles pour nous
aider à faire fonctionner le Repair Café.

Gaston Grandière
contact@avag.fr

RINNA transforme une décharge

RINNA, avec l'aide des familles, a
permis le nettoyage d’une décharge
dans le petit village de Sicogi en Côte-
d’Ivoire. RINNA décide de changer les
choses avec l’aide de  personnes qui
épousent son combat pour le bien-être
des plus petits d’abord et des familles.

« Mettons tous la main à la pâte
avant que le jour se lève. »

Les enfants sont précieux et sensibles,
RINNA dans son combat a fait d’eux sa
priorité, ils attendent beaucoup des adultes
pour transmettre à leur tour.

Ecodair :
un reconditionneur social et engagé.
C'est un reconditionneur informatique
français à vocation sociale. Forts de plus
20 ans d’expérience, nous opérons sur
5 sites en France, grâce à une équipe
de 180 personnes.
À travers le reconditionnement infor-
matique, nous donnons une seconde vie
aux équipements tout en favorisant
l’insertion professionnelle de personnes
en situation de handicap ou d’exclusion.
Aujourd’hui, 70 % de nos collaborateurs
sont issus de ces parcours.

Notre action s’inscrit dans une double
démarche : favoriser l’inclusion profes-
sionnelle des personnes fragiles, en lien
avec les services publics, et contribuer
à l’économie circulaire en réduisant
les déchets électroniques. En 2023,
Ecodair a ainsi traité 46 000 équi-
pements informatiques.
Nos ateliers de Paris, Villebon-sur-
Yvette, Marseille, Nantes et Lyon sont
à la fois des lieux de production et des
espaces d’inclusion sociale. Avec une
croissance de 20 % de nos activités l’an
dernier, nous voulons continuer de
prouver qu’engagement social et
environnemental peuvent aller de pair.

Faites le choix d’un PC engagé sur :
www.ecodair.com ou  01 64 46 11 67.

Arnaud Della Gaspera
Ecodair, Paris-Saclay 

adellagaspera@ecodair.org

SNL
(Solidarités Nouvelles pour le Logement)

Cette association accueille temporaire-
ment des ménages en très grandes dif-
ficultés dans des logements d’insertion.
En Essonne, en 2024, 1470 personnes
ont été accueillies dans 660 logements
répartis dans 68 communes. L’accompa-
gnement des ces personnes est
assuré par 18 travailleurs sociaux et 438
bénévoles qui agissent en concertation.
Les locataires sont accompagnés pour :
• Le tri des déchets (lors d’ateliers,
des jeux sont organisés autour de mini-
poubelles). Les bénévoles étaient tout
aussi hésitants que les autres !
• Les économies d’énergie et d’eau.
Des conseils sont donnés, les chaudiè-
res collectives sont réglées à 19 degrés
obligeant à apprendre à se couvrir, des
objets comme des thermomètres ou des
mousseurs pour robinets sont distribués.

Françoise Bastien

SNL,Orsay

Emmaüs Connect

Emmaüs Connect agit depuis 2013 pour
aider les personnes en précarité sociale
et numérique à accéder aux outils en
ligne indispensables. Être sans inter-
net, c’est être exclu des services essen-
tiels et du marché du travail.

https://emmaus-connect.org

Grâce à cette association, la MPT des
Amonts propose des ateliers collectifs
hebdomadaires d’initiation au numérique.
De plus, Emmaüs Connect est à l’initia-
tive de LaCollecte.tech, une filière
solidaire de collecte, reconditionne-
ment et distribution d’équipements numé-
riques, permettant de mieux répondre
aux besoins des personnes financière-
ment fragilisées. https://lacollecte.tech

Via cette filière, le programme Numéri-
que Alternatif Solidaire H&TIC 2024
offre des ordinateurs portables recondi-
tionnés par ECODAIR à 14 personnes
domiciliées aux Ulis en les accompagnant
à l’utilisation des logiciels open source.

Jeanne Ovart

 jovart@emmaus-connect.org

Stève Bizolier
H&TIC – Les Ulis

contact@habitat-et-tic.org

D’un état piteux, cette décharge est
passée à l’état sain. Ce lieu est devenu
un centre d’éducation, de bien-être pour
les familles et de rencontres des enfants
pour des activités (peintures, coloriage,
chants), avec des espaces de jeux.

Tous ensembles, ils ont préparé, au mois
d’août, le 1er festival (Feasv’you) en
costumes et danses traditionnels.

Ces familles retrouvent leur dignité,
elles se projettent dans l’avenir.

Nakro Rachel Sery Koré

Association RINNA
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Les peuples autochtones
obtiennent un statut renforcé

Depuis plusieurs années, les peuples
autochtones luttent pour leur existence
et leur survie. Ils souffrent encore de
racisme, de la discrimination et de
l’inégalité d’accès aux services de base,
y compris les soins de santé et l’édu-
cation. Ils continuent à lutter contre la
colonisation qu’ils subissent, pour
s’épanouir comme peuple, ou tout
simplement à lutter pour la reconnais-
sance de leur droit à l’autodétermination
tel que le stipule l’article 3 de la Décla-
ration des Nations Unies sur les droits
des peuples autochtones de 2007 :

« Les peuples autochtones ont le droit
à l’autodétermination. (…), ils déter-
minent librement leur statut politique
et assurent librement leur développe-
ment économique, social et culturel.»

Les peuples autochtones sont
particulièrement touchés par le chan-
gement climatique et la dégradation de
l’environnement. Ils subis-
sent la violation de leurs
droits fonciers et la spolia-
tion de leurs terres en raison
de projets d’extraction des
ressources naturelles.

Au fil des années, ces
peuples entretenant un lien
fort avec la nature qui les
entoure et leurs terres

ancestrales, ont été dépossédés de leurs
territoires et ressources. Ainsi, par
exemple :

• Le peuple autochtone d’Indonésie
est menacé par l’exploitation du nickel.

• Le peuple autochtone Sami victime
de l’exploitation minière du fer : la ville
de Kiruna située en Laponie (Suède) à
200 km au nord du Cercle arctique abrite
une des plus grandes mines de fer
souterraine au monde. Ce peuple du
grand Nord dont l’activité ancestrale est
l’élevage de rennes, est directement
confronté à la précarité et à la des-
truction de son environnement ; la ville
elle-même est menacée de s’écrouler à
cause de la mine en expansion.

• Le peuple autochtone Kabyle n’est
pas non plus épargné : le gouvernement
algérien a décidé d’accélérer les travaux
pour l’ouverture d’une mine de zinc et
de plomb en plein milieu d’un territoire
à vocation agricole menaçant la pollution
de la nappe phréatique. Les villages qui
s’opposent à l’exploitation de cette mine
continuent de faire face à des menaces
de la part du régime militaire algérien.
L’administration a lancé un recensement
des propriétaires terriens en vue de
l’expropriation de leurs terrains. Les
habitants sont inquiets et conscients de

La biodiversité à la Cop16 à Cali, en novembre 2024

NDLR :  3 COP en cette fin d'année 2024 ? Les médias parlaient de la COP 29
qui est l’abréviation de la 29e « Conférence of  the Parties » (en anglais) organisée
en 2024 par les Nations Unies, sur le climat. Elle s’est déroulée du 11 au 23
novembre 2024 à Bakou, capitale de l’Azerbaïdjan.
Au même moment, la COP 16 sur la biodiversité avait lieu à Cali en Colombie.
C'était une occasion unique de faire avancer la lutte contre l’effondrement de la
biodiversité au niveau mondial.
Et la COP 16 sur la désertification a eu lieu en décembre à Riyad en Arabie
Saoudite, traitant de  la dégradation des terres en zone sèche.

l’impact désastreux de l’exploitation de
ce gisement, impact sur la santé des
citoyens et sur l’environnement.

La pollution générée et l’énergie néces-
saire à l’extraction et au fonctionnement
de ces différentes mines contribuent
largement au dérèglement climatique et
à la destruction de la biodiversité.

Les peuples autochtones au
secours de la COP16
pour la biodiversité

Souvent, les peuples autochtones sont
exclus ou mal représentés lors des
processus de prise de décision sur les
questions qui les concernent directement
et ne sont pas consultés sur les projets
affectant leurs terres ou l’adoption de
mesures administratives ou législatives
les affectant. Cette fois, ils ont déployé
leurs efforts afin d’obtenir un siège à la
table des négociations de ce sommet
mondial sur la biodiversité. C’est le
vendredi 1er novembre 2024, que les
différents pays réunis à la COP16 ont
adopté une résolution pour la création
d’un groupe permanent destiné à assu-
rer la représentation des peuples auto-
chtones et des communautés locales au
sein de la Convention des Nations Unies
sur la Diversité Biologique (CDB). Ce
groupe composé de peuples autoch-
tones siègera d’une façon permanente.
Il défendra leurs intérêts et participera
ainsi à la prise de décision dans toutes
les négociations de la Convention pour
la Diversité Biologique.

Les différents pays réunis dans cette
COP16 étaient convaincus que les popu-
lations autochtones entretiennent
un lien privilégié et étroit avec la nature
et l’environnement, sont des gardiennes
responsables de leurs terres et de leurs
ressources depuis des millénaires mais
sont aussi les premières victimes de la
crise de la biodiversité. Leur participation
au processus de prise de décision dans
la Conférence des Parties, est à saluer.
Cela agira en faveur de la bio-
diversité mondiale.

Mathais Hamitouche

Environnement
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par les doctrines modernes pour se réapproprier leur héritage
et d’ouvrir un chemin vers un avenir où leur appartenance
serait pleinement reconnue. Cette reconquête culturelle
passe par le chant, vecteur puissant de mémoire et de
transmission.

Les chants marins sont aussi indiscutablement l’une des
méthodes de résistance à l’oppression par les éléments
identitaires qu’ils véhiculent. En Bretagne, comme en
Kabylie, la mer est un symbole de reconnexion avec soi-
même et rappelle qu’il existe une terre d’appartenance pour
tous ceux qui errent. Dans ce registre, les adaptations
musicales, véritables consécrations identitaires, sont
constamment renouvelées. La Kabylie retrouve peu à peu
sa voix grâce aux adaptations de plusieurs chants bretons
célébrant la mer.

Les chants païens d’Ameziane Kezzar, qui adapte plusieurs
chants marins bretons en kabyle avec une harmonisation
poétique, célèbrent la mer comme un rempart contre les
idées venues du désert arabique et trouvent leur inspiration
dans les chants marins bretons. Ces œuvres musicales
deviennent alors des ponts entre deux cultures maritimes
qui ont toutes deux navigué sur les vagues de mémoire
et de révolte.

Parmi les œuvres adaptées  en kabyle : Le Sillon de Talberg
de Michel Tonnerre a été adapté sous le titre Agerakal,
signifiant « Méditerranéen ». Staniclès, autre chant, est
devenu Ibahriyen, qui signifie « les marins ». Enfin, la
Chanson à ramer, rapportée par Julien Tiersot dans
Histoire de la chanson populaire (1889), a été traduite

par Hurra à Tullas.

Touileb Fadhila

Chants de révolte et de reconquête culturelle

de la Kabylie et de la Bretagne

Les chants engagés de la Kabylie et de la Bretagne,
représentent bien plus que de simples expressions
artistiques : ils sont des instruments puissants de préservation
de l’identité et de réveil des consciences. La Kabylie et la
Bretagne, qui ont toutes deux un territoire bordé par la mer,
racontent leurs mythes et leurs légendes qui ponctuent le
quotidien des marins ainsi que des chants qui parlent de la
nature et des légendes. Dans ces deux cultures, dont
l’histoire a souvent été marquée par la lutte pour la
reconnaissance et la défense des racines culturelles, la
musique sert de pont entre le passé et le présent. Elle exprime
la fierté d’un héritage, ravive l’attachement à la langue et
aux traditions, et suscite la réflexion collective sur l’identité
et l’appartenance.

Renouer avec la nature et les mythes anciens, c’est
ce à quoi nous invitent les chants marins bretons et kabyles.
Ils nous offrent une immersion unique dans les racines
culturelles de ces deux peuples. Ces chants transcendent
les frontières géographiques et résonnent d’un écho commun :
celui d’un attachement profond à la terre, à la mer et à la
défense de l’identité face aux épreuves de l’histoire.

Il n’est pas surprenant qu’Idir, célèbre chanteur et poète
kabyle, ait trouvé dans les airs bretons des sonorités
familières. Cette affinité s’explique par le partage de thèmes
universels qui touchent le cœur des deux communautés,
comme la chanson Isaltiyen, où Idir et Alan Stivell explorent
le thème de l’identité et le refus de laisser les obscurantismes
anéantir leurs cultures respectives.

Les Bretons et les Kabyles ont longtemps célébré leur lien
indéfectible avec la nature, honorant à la fois les terres
fertiles et les étendues maritimes qui ont nourri leurs récits
et légendes. Par ailleurs,
ces deux peuples ont dû
lutter pour préserver leur
identité face à la répres-
sion et aux politiques
d’assimilation.

L’enjeu des chants
engagés pour ces deux
peuples dépasse la simple
préservation des traditions
orales typiques de ces
deux régions qui, malgré la
distance, partagent des
sonorités et des thèmes de
chants très similaires ; il
s’agit de déconstruire les
idées préconçues forgées
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Fondant de chou vert

Ingrédients (pour 3 personnes) :

2 œufs
20 cl de crème épaisse
1 petit chou vert
3 oignons
3 gousses d’ail
4 cuillères à soupe de fromage frais
2 cuillères à soupe de farine
40 cl de bouillon (de volaille ou de légumes), poivre

Préparation :

1. Préchauffer le four à 180°C.
2. Hacher le chou, en retirant les premières grosses feuilles
et les nervures blanches.
3. Faire blanchir le chou découpé. Changer l’eau et faire
cuire dans l’eau bouillante pendant 10 minutes.
4. Émincer les oignons et les faire suer dans une cocotte
avec un peu d’huile d’olive. Ajouter l’ail haché.
5. Faire revenir le tout une dizaine de minutes. Ajouter ensuite
le chou et le bouillon de volaille. Saler, poivrer.
6. Laisser mijoter pendant 15 minutes à couvert. Vider
environ 1/3 du jus de cuisson.
7. Verser la crème dans la cocotte et les petits fromages et
bien mélanger. Laisser cuire encore 5 minutes à feu doux.
8. Hors du feu, ajouter les œufs battus puis la farine à la
préparation. Verser la préparation dans des ramequins indi-
viduels ou dans un grand plat.
Enfourner pendant environ 40 minutes.

Régis

Flans Potiron-Carotte-Gingembre

Ingrédients (pour 3 personnes) :

500 g de potiron
4 carottes
4 cuillères à café de gingembre en poudre

(un peu moins selon les goûts de chacun)
60 g de beurre
4 cuillères à soupe de maïzena
4 cuillères à soupe de parmesan ou gruyère râpé
3 œufs
Sel, poivre

Préparation :

Mettre potiron et carottes en dès à cuire 15 mn, avec
2 verres d’eau et le gingembre, dans une cocotte minute.
Passer au mixeur et laisser refroidir.
Ajouter les œufs.
Incorporer la maïzena, le beurre et le parmesan.
Mettre la préparation dans des moules en silicone et faire
cuire 30 mn au four.  Bon appétit.
(Ces petits flans peuvent se congeler.)

Marie-Odile L.

Recette proposée par les ateliers de cuisine De la Terre à

l’Assiette, mis en place, en septembre 2023 par CES avec

les légumes de l’AMAP Ulis et en partenariat avec la MPT

de Courdimanche. L'action de l'atelier est : sensibilisation

à l’alimentation durable, éducation au goût, à la saison-

nalité et aux bonnes pratiques alimentaires, c’est-à-dire

Manger mieux. Dix ateliers ont déjà été proposés, un

vendredi par mois, gratuitement, avec une moyenne de

6 personnes par atelier encadrées par 3 animateurs cuisine

(2 de CES et 1 de la MPTC).

Des recettes de saison

Une salade de mon enfance

Ingrédients : Mâche, betteraves rouges, oignons
jaunes, huile, vinaigre, sel, poivre.

Préparation : dans un saladier, mettre la mâche, les
betteraves cuites pelées et coupées en morceaux, et ajouter
les oignons cuits au four, dépourvus de leur peau. Assaisonner
avec de l’huile de pépin de raisin sel poivre et éventuellement
un peu de vinaigre balsamique. Cette salade est à déguster
avec des pommes de terre vapeur.

Recette proposée par une Amapienne

Béatrice

L’Association Philatélique des Ulis (APU) organise sa journée
philatélique annuelle le 26 janvier 2025 au LCR du Lubéron

Lors du 1er trimestre scolaire de chaque année nous organisons
une exposition  à la MPT de Courdimanche. Cette exposition a
pour but de faire découvrir ou redécouvrir la philatélie.
La philatélie, c’est l’ART de collectionner les timbres
(et autres vignettes, cartes, enveloppes). Qui dit art, dit artiste,
à chacun sa manière. Une riche journée interclubs a eu lieu le
30 novembre aux Ulis.
Les membres du club se retrouvent pour parler philatélie, échan-
ger timbres, utiliser les ressources des catalogues du club et
passer un bon moment. Les timbres amenant des discussions
techniques (type d’impression des timbres, présence de signe
caché, etc.), historiques (à quelles occasions certains timbres
ont pu être imprimés), géographiques (où se trouvent certains
pays qui ont maintenant disparu ou changer de nom), écologi-
ques (les nouvelles formes de timbres : NFT et autres), etc.

Venez nous rencontrer pour découvrir, échanger ou
approfondir. Les réunions ont lieu les 2e et 4e dimanche du
mois, au LCR du 15 Courdimanche, de 10h à 12h.

En résumé, nous sommes tous « timbrés » à notre manière et
nous serions très heureux de partager notre passion avec vous.

Pierre Audonneau

Découvrez la Philatélie
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Le 18 octobre, l’as-
sociation Citoyens
Écologistes et Soli-
daires a organisé une
soirée conférence-
débat, gratuite, avec
J.-M. Jancovici au
cinéma Jacques Pré-
vert, aux Ulis. Cet
événement a attiré un
large public captivé,
dont de nombreux

jeunes, autour des questions du réchauffement clima-
tique et de la dépendance aux énergies fossiles.

La conférence, structurée en deux parties, a d’abord exploré
le lien entre les activités humaines et le dérèglement
climatique, puis notre rapport aux énergies fossiles, piliers
de notre civilisation moderne. J.-M. Jancovici a notamment
expliqué que la compréhension de l’effet de serre et de son
impact climatique remonte aux travaux de Fourier en 1824.
En s’appuyant sur les analyses du GIEC et sur les recherches
actuelles, il a présenté les causes du changement climatique
et ses répercussions.

Dans son introduction, J.-M. Jancovici a rappelé que les
énergies fossiles, bien qu’indispensables à l’essor
technologique et au confort de vie actuel, ont entraîné une
consommation énergétique excessive et des émissions de
gaz à effet de serre qui continuent d’augmenter. Notre
utilisation des énergies fossiles, en transport, industrie et
bâtiment, est la source principale des gaz à effet de serre à
laquelle il faut ajouter l’agriculture dont l’élevage.

Cependant, pour limiter le réchauffement global à +3°C,
il est nécessaire de réduire drastiquement ces émissions dans
un délai très court. C’est-à-dire, passer de 10 t de CO

2
 par

an et par personne à 2 t en France. Une telle réduction
entraînera des transformations profondes de nos modes de
vie « thermo-industriels », une perspective ardue mais à
envisager sérieusement tant notre quotidien dépend des
énergies fossiles.

Les conséquences du changement climatique se font
d’ailleurs déjà sentir à seulement +1,5°C : on observe des
phénomènes météorologiques extrêmes, des fissures dans
certains bâtiments, et une augmentation des zones
géographiques exposées à des conditions de chaleur
insupportables même dans les iles du sud de l’Europe.
Après la conférence, les échanges avec le public ont abordé
des sujets concrets.

Fragilité énergétique, l’urgence des solutions.
Conférence débat avec Jean-Marc Jancovici

Un participant a notamment exprimé ses inquiétudes sur
la résilience des Ulis, ville dépendante des énergies
fossiles sans ressource propre. Il a évoqué l’absence
de terres agricoles, d’énergies renouvelables, et la
dépendance aux supermarchés approvisionnés par des
flottes de camions. Sa question portait sur la nécessité de
développer une résilience locale en partenariat avec les
citoyens, les associations et les pouvoirs publics.

J.-M. Jancovici a répondu en soulignant que le premier pas
pour initier un changement est de parvenir à un constat
partagé par tous. Il a expliqué que l’Île-de-France, en raison
de sa densité et de sa dépendance logistique aux camions,
est particulièrement vulnérable et pourrait être amenée à
réduire sa population. Il a rappelé que notre société stable
et prospère repose sur un approvisionnement énergétique
continu ; sans cela, les risques de violence sociale
augmenteraient, comme l’illustre le Prix Nobel de la Paix
attribué au GIEC en 2007 pour son action contre le
changement climatique.

Cette soirée a offert une perspective réaliste, voire
alarmante, sur l’avenir et les jeunes présents ont été
bousculés par la lucidité du propos. Certains ont demandé à
J-M Jancovici comment il parvenait à rester optimiste face
à ces défis. Sa réponse : il trouve un soutien dans son
entourage, partage ses préoccupations et agit concrètement
dans sa vie personnelle et professionnelle. Cette réponse
souligne que l’action collective peut être un antidote à l’éco-
anxiété, un sentiment de plus en plus répandu face aux crises
environnementales.

Pour conclure, nous pourrions affirmer que ceux
qui « regardent le dragon des crises écologiques,
climatiques, de biodiversité, énergétique et
métallique dans les yeux » sont les mieux placés pour
trouver des solutions et agir.

Citoyens Ecologistes et Solidaires

ces.lesulis@gmail.com


